
Rejetant la visée électo-
raliste qu’on donnait à sa
visite dans la wilaya de
Aïn-Témouchent, où il est
candidat de son parti le
FLN, Ould-Abbès explique
que cette visite s’inscrit
dans le cadre de l’applica-
tion du programme du pré-
sident de la République,
puisqu’elle était prévue
depuis un mois et demi,
afin de s’enquérir sur cer-
tains projets financés tota-
lement ou partiellement par
le ministère de l’Emploi et
de la Solidarité nationale,
comme l’emploi, les
centres pour handicapés,
centres de repos, les éta-
blissements scolaires et
même les logements
ruraux. Partout où il est
passé, le ministre de la
Solidarité nationale n’a pas
manqué de promettre à la
population : aides, équipe-
ments, bus et même les
frais de mariage à un han-
dicapé.

Au cours du point de
presse tenu l’après-midi,
Ould-Abbès est revenu sur
les efforts de son départe-
ment à résorber le chôma-
ge à travers les différents
dispositifs Ansej, Angem et
DCE. Pour le ministre, le
taux de chômage qui était
de 30% a été réduit à
12,3%, selon l’ONS pla-
çant l’Algérie comme pre-
mier pays arabe à avoir

absorbé le déficit du chô-
mage, le ministère de
l’Emploi vise à donner un
poste d’emploi à tous les
chômeurs diplômés et ce,
en application du program-
me du président de la
République lors de sa
réunion avec les walis où il
a décidé de créer 2 millions
d’emplois. En deux ans,
son ministère a assuré des
postes d’emploi à 59 000
universitaires. Sur ce, il a
demandé aux autorités de
la wilaya de lui envoyer un
listing de tous les universi-
taires afin de les recruter
d’une manière définitive.

Concernant les alloca-
tions attribuées au person-
nel exerçant dans des acti-
vités tels le filet social et le
Tuphimo de 2000 et 3000
DA, le ministre envisage
de revaloriser ces mon-
tants dérisoires pour sau-
vegarder la dignité de ses
bénéficiaires.

Le ministère de la
Solidarité nationale gère
toutes les franges de la
société, malades mentaux,
handicapés, des SDF, des
mères célibataires et bien
d’autres catégories. En
tout, ce sont 850 centres
d’accueil dont 119 centres
gérés par le ministère ; le
département de Ould-
Abbès envisage de mettre
sur pied un arsenal de lois
pour protéger les parents,

et de punir les personnes
qui jettent leurs parents
dans des asiles ou centres
de repos. Il affirme que son
département est capable
même d’aider financière-
ment les familles pour
qu’elles gardent les per-
sonnes âgées chez elles
dans la chaleur familiale.
Quant aux SDF et les
malades mentaux, l’Etat
envisage d’ouvrir des
foyers pour rassembler
toutes ces personnes
comme cela a été fait à
Biskra avec les deux
fermes offertes par des
bienfaiteurs, de même à
Tizi-Ouzou et dans
d’autres régions d’Algérie,
c’est sur une instruction du
président de la République
qu’on a décidé de rassem-
bler ces malades mentaux,
surtout certains qui sont
dangereux et violents
même envers leurs
familles. Enfin, concernant
sa candidature à la tête du
FLN dans la wilaya de Aïn-
Témouchent, Ould-Abbès

déclare que c’est la direc-
tion centrale du parti qui a
décidé qu’il se présente
dans la wilaya de Aïn-
Témouchent et qu’il n’avait
aucune ambition person-
nelle car comme il le dit,
“ma carrière politique est
derrière moi, c’est à partir
de Ouargla qu’on m’a infor-
mé de ma candidature à
Aïn-Témouchent”, et
d’ajouter : “Aïn-
Témouchent m’a honoré
en 1974, 1982 et en 1991
quand j’étais en situation
de ballottage favorable
contre un candidat de l’ex-
FIS.” Sur l’absence des
candidats FLN lors de sa
tournée, Ould-Abbès n’a
pas voulu accorder d’im-
portance à cela en disant
quand il s’est présenté
candidat, il n’est venu
prendre le pain de person-
ne, car en tant que ministre
de la République, il est
tenu de respecter les déci-
sions de sa direction cen-
trale.

S. B.
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Sur un air de campagne �lectorale

La fiche technique est fin
prête, et ce qui n’était
qu’une vague idée il y a, à
peine un an, est en voie
d’être concrétisé comme
cela a été confirmé ce jeudi
avec la visite du ministre de
la PME/PMI, M. Benbada à
Oran. En effet, cette fiche
technique concerne l’an-
cien hôpital militaire colonial
Baudens, construit vers
1870, et qui se trouve dans
le quartier historique
d’Oran, Sid-El-Houari.
Abandonnée depuis des
années, livrée même au
pillage, l’imposante bâtisse,
va connaître une seconde
vie avec une destinée origi-

nale, c’est-à-dire transfor-
mée en une maison de l’ar-
tisanat et un musée du
savoir-faire.

La direction de wilaya de
la PME/PMI à Oran a fait de
ce projet l’un des objectifs
les plus importants pour la
ville d’Oran et l’avenir de
l’artisanat.

Une étude a été menée
pour évaluer l’état des fon-
dations de l’hôpital
Baudens et de déterminer
les travaux de réhabilitation,
d’aménagement de la struc-
ture en fonction de sa nou-
velle orientation. Ainsi, une
enveloppe financière de
l’ordre de 40 millions de

dinars va être débloquée
pour les travaux notamment
pour renforcer l’aile ouest
de la bâtisse qui est la plus
dégradée. Ce projet d’une
maison de l’artisanat et d’un
musée du savoir-faire s’ins-
crit également dans la stra-
tégie de développement de
l’artisanat dans notre pays,
un plan mis en place pour
2005 à 2010. Un program-
me qui compte sortir l’arti-
sanat du marasme dans
lequel il se trouve depuis
des années, marginalisé et
mis de côté, jusqu’ici par les
différentes politiques du
secteur. D’ailleurs, ce pro-
gramme en lui-même n’a

pris en compte, que 14 %
du secteur soit uniquement
l’artisanat d’art occultant les
autres filières.

A titre d’indication, entre
1997 et 2005, le nombre
d’artisans à l’échelle natio-
nale était de 95 208 pour
192 745 emplois. Par
ailleurs, le développement
du tourisme ne pourra se
faire qu’avec, en parallèle,
le développement de ce
secteur et pour cela, le pro-
jet d’Oran peut aider à un
démarrage de cette activité
qui, dans les pays voisins
génèrent des ressources
très importantes.

Fayçal M.

SECONDE VIE POUR LÕANCIEN HOPITAL BAUDENS

Cr�ation dÕune maison de lÕartisanat

Une vieille femme âgée
de plus de 70 ans a suc-
combé dans la journée de
mardi dernier des suites
d’une blessure à la tête
causée, selon les informa-
tions recueillies, par une
masse en métal, un poids
servant à peser, croit-on
savoir. Le coup fatal aurait

été asséné par son fils
unique (30 ans), célibataire
avec lequel elle vivait dans
le chef-lieu, Sidi Bel-
Abbès, dans la journée du
jeudi 22 mars dernier.

Gravement atteinte, la
vieille dame admise aux
UMC du CHU de Sidi-Bel-
Abbès avait lutté pendant

plusieurs jours contre la
mort avant de rendre
l’âme. L’on ignore pour le
moment les circonstances
dans lesquelles s’est pro-
duit ce drame. Une ques-
tion est sur toutes les
lèvres. Est-ce que l’auteur
présumé de l’homicide
jouissait-il de toutes ses

facultés mentales au
moment des faits ? 

Enfin seule l’enquête
diligentée par les services
de sécurité permettra cer-
tainement de faire la lumiè-
re sur cet homicide qui a
mis Sidi-Bel-Abbès sous le
choc.

A. M.

SIDI-BEL-ABBES

Une septuag�naire meurt des suites de
coups ass�n�s par son fils

MASCARA

Le FLN � la crois�e
des chemins

En cette période de pré-campagne, la liste des
candidats du vieux parti à la députation ne semble
pas susciter l’engouement au sein d’une base militan-
te apparemment prise à contre-pied par les noms
retenus. C’est ce qui ressort à travers les déclarations
des personnes que nous avons approchées, les sym-
pathisants du parti de Belkhadem affichaient une
mine désappointée. Dans ce paysage politique en
cette circonstance, même certains citoyens ne sont
pas en reste.

Ils reprochent à cette formation comme à celles
des autres considérés comme favoris de ne pas avoir
placé des candidats de Mascara en pole position “il
n’y a pas de ouled bled” diront certains. Côté élus au
sein des assemblées locales, ceux-ci ont manifeste-
ment exprimé leur choix lors des sénatoriales qui se
sont traduites par une déconfiture pour le front.

Autour de la mouhafadha, il y a comme une tiède
ambiance même si certains ambitionnent de rafler la
mise alors que d’autres affichent un scepticisme.

D’abord ces candidats figurent aux premières
loges, nous dira, Mohamed Laoufi, député sortant.

Il a, lui aussi, ses détracteurs mais il n’en demeure
pas moins qu’il reste un ténor du FLN.

Avec toutefois une certaine réserve, il nous a
déclaré hier “nous afficherons notre position officielle
en temps opportun”.

Il tirera à boulets rouges sur certains candidats. En
ce qui concerne le moufahedh qui postulait également
à la candidature, il ne semble pas vouloir s’imprégner
dans la future campagne électorale.

J’ai été exclu de la liste alors je reste chez moi,
dira-t-il.

Il informera néanmoins avoir déposé sa démission.
Entre la suffisance de certains candidats et une

partie de la base militante, le FLN à Mascara se trou-
ve à la croisée des chemins.

M. Meddeber

SIDI ABDELMOUMENE
Le P/APC sous contr�le

judiciaire et mandat
de d�p�t pour un respon-

sable de lÕagriculture
Sidi Abdelmoumène est une commune de la daïra

de Mohammadia dans la wilaya de Mascara. Elle vient
d’être secouée par un scandale relatif au foncier agri-
cole. C’est ainsi que plusieurs personnes devront
rendre des comptes à la justice dans ce qui s’appa-
rente à une atteinte au foncier agricole. Les accusa-
tions portent globalement sur du faux avec falsification
de documents pour attribution de terres excédentaires
et imitation de sceau de l’Etat.

Le P/APC de cette commune ainsi que le repré-
sentant de l’UNPA ont été placés sous contrôle judi-
ciaire par le magistrat instructeur du tribunal de
Mascara, mardi dernier alors qu’un responsable agri-
cole de la circonscription de Mohammadia a été mis
sous mandat de dépôt le lendemain. Dans cette même
affaire, ce sont également 7 fellahs qui sont impliqués
et ils ont été laissés en liberté provisoire.

M. M.

Une demande tr�s particuli�re
Un handicapé des parties inférieures (les pieds) a

chuchoté dans les oreilles de Ould Abbès pour qu’il l’ai-
de financièrement à se marier, demande qui a provo-
qué un fou rire du ministre, lequel a promis de répondre
favorablement au malade, mais à condition qu’il voie (le
ministre) son bébé d’ici à 10 mois. S. B.

BECHAR

Le P-dg de la douane
� Tindouf et B�char
Le P-dg de la douane, M. Bouderbala, est attendu

aujourd’hui à Tindouf et demain à Béchar pour une visi-
te de travail et d’inspection dans la région. Cette visite
fait suite à la recrudescence de la contrebande en pro-
venance de la Mauritanie (cigarettes) et du Maroc (kif).
Pour rappel, la brigade mobile de Tindouf a intercepté la
semaine dernière plus de deux tonnes de kif traité dans
le désert (erg) Iguidi.

Liès Mourad


